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LE SUCRE YÊST AS 'NUISIBLE AI-TX

C'est un préjugé que nqs grand'mýrës ont in-
venté afin de soustraire le, sucre à la'coiýksomma-
tion de leurs petits-enfants, car jadis, le sucre
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nouveau régime des sucres va entrer en vigueur,
il n'y a plus la même raison pour...,nous enlever
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